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INTRODUCTION	 

Le présent document présente les éléments du diagnostic communal (volet A du 
rapport de présentation) ; il répond aux prescriptions des articles L.151-4 et R.151-1 
du code de l'urbanisme relatif au rapport de présentation du PLU qui doit 
comporter : 
- un diagnostic établi au regard des prévisions économiques et démographiques 

et des besoins répertoriés en matière de développement économique, de 
surfaces et de développement agricoles, de développement forestier, 
d'aménagement de l'espace, d'environnement, notamment en matière de 
biodiversité, d'équilibre social de l'habitat, de transports, de commerce, 
d'équipements et de services ; 

- un inventaire des capacités de stationnement de véhicules motorisés, de 
véhicules hybrides et électriques et de vélos des parcs ouverts au public et des 
possibilités de mutualisation de ces capacités ; 

- une analyse de la consommation d'espaces naturels, agricoles et forestiers au 
cours des dix années précédant l'approbation du plan ou depuis la dernière 
révision du document d'urbanisme et la capacité de densification et de 
mutation de l'ensemble des espaces bâtis, en tenant compte des formes 
urbaines et architecturales ; 

- une analyse l'état initial de l'environnement communal. 
 

 

Le diagnostic a été réalisé en amont de la procédure d'élaboration du PLU  ; il a 
donc permis d'alimenter la réflexion des élus dans le cadre de l'élaboration du 
projet d'aménagement et de développement durable (cf. PADD – pièce I.). 

 
La base de données cartographiques utilisée pour le diagnostic est issue des sources 
suivantes : 

- DGI 2015 pour le cadastre numérique, 
- IGN ORTHOPHOTO 2012 pour les photographies aériennes verticales, 
- SIG de la communauté de communes du Grand Pic Saint-Loup pour les autres 

données dont la base de données SIRS 2012 relative à l'occupation du sol. 

 
Le PLU de Saint-Martin-de-Londres doit également faire l'objet d'une évaluation 
environnementale compte tenu de la présence de sites NATURA 2000 sur le 
territoire communal. Les études liées à cette évaluation environnementale ont été 
réalisées en parallèle de l'élaboration du PLU par le bureau d'études CERCIS. 
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 I. DIAGNOSTIC	 COMMUNAL	 
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La commune de Saint-Martin-de-Londres couvre une surface de 3 840 hectares. Le 
territoire communal est en grande partie occupé par des espaces naturels, de bois 
et de garrigues. Le bourg-centre s'est développé en bordure des deux principaux 
axes de communication (la RD986 et la RD32), à l'Est du territoire. 
La commune est délimitée à l'Ouest par l'Hérault et au Nord par le Lamalou qui 
forment des gorges très peu accessibles. 
À l'Est, le territoire communal s'ouvre sur une vaste plaine humide partagée avec 
les communes de Mas-de-Londres et de Notre-Dame-de-Londres ("londres" venant 
du mot celtique "lund" signifiant "marais"). 
 

Le "territoire de l'urbain" représente à peine 5 % de la surface communale, une 
donnée qui est à mettre en rapport avec les fortes contraintes pesant sur le territoire. 

 

planche 1  Présentation du territoire communal 
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 A. CONTEXTE	 SOCIO-ÉCONOMIQUE	 

1. Contexte institutionnel 
 

Situation géographique (© IGN) – échelle : 1/250 000 

 
Saint-Martin-de-Londres est limitrophe des communes de : 

- Causse-de-la-Selle à l'Ouest, 
- Argelliers au Sud-Ouest, 
- Brissac au Nord, 
- Viols-le-Fort et Viols-en-Laval au Sud, 
- Mas-de-Londres à l'Est, 
- Notre-Dame-de-Londres au Nord-Est. 
 



II. rapport de présentation – volet A : le diagnostic communal 

12 – agence Krépis – date d'édition : 20/04/16 

planche 2  Contexte géographique 

 
Située sur un axe de déplacement majeur (la RD986) reliant la métropole 
montpelliéraine à l'arrière-pays cévenol, Saint-Martin-de-Londres constitue une 
polarité urbaine à l'échelle du territoire du Grand Pic Saint-Loup. Elle se situe au 
sein d'un bassin de vie situé à l'Ouest du territoire communautaire et structuré par 
la RD986 ; ce bassin de vie est dépendant de Montpellier pour l'accès aux 
équipements et services les plus courants. 
 

Saint-Martin-de-Londres appartient à la communauté de communes du Grand Pic 
Saint-Loup créée par arrêté préfectoral en date du 07 novembre 2002 ; depuis la 
fusion avec deux autres communautés de communes (le 1er janvier 2010) et 
l'intégration de trois nouvelles communes issues de l'ancienne communauté de 
communes "Ceps et Sylves" (le 1er janvier 2013), elle regroupe 36 communes pour 
une superficie de 57 000 hectares. 
 

Saint-Martin-de-Londres au sein du territoire du SCoT 

 
La communauté de communes du Grand Pic Saint-Loup exerce ses compétences 
dans les domaines suivants : 

- aménagement du territoire, 
- développement économique, 
- environnement, 
- assainissement non collectif, 
- voirie, 
- action sociale, 
- habitat, 
- sports, culture et tourisme. 
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Saint-Martin-de-Londres appartient également au territoire du SCoT Pic Saint-Loup 
– Haute Vallée de l'Hérault qui regroupe un total de 36 communes représentant 
près de 46 000 habitants. 

Après 6 ans d'élaboration, un premier projet de SCoT a été approuvé en Comité 
Syndical en date du 13 décembre 2012. Mais suite à plusieurs procédures de 
recours contentieux, le Tribunal Administratif de Montpellier a prononcé 
l’annulation du SCoT en date du 15 mai 2014. Les élus du territoire de la 
Communauté de Communes du Grand Pic Saint-Loup ont pris acte de la décision 
du Tribunal Administratif et ont ainsi décidé de relancer le SCoT afin de doter au 
plus tôt le territoire du Grand Pic Saint-Loup d’un document de planification 
intercommunal opposable qui assurera à la fois sa préservation, sa cohérence et la 
gestion indépendante de son territoire pour les 20 prochaines années. 

2. Population1 
La commune de Saint-Martin-de-Londres est située à une trentaine de kilomètres au 
Nord-Ouest de Montpellier ; elle se situe donc dans l'aire d'attractivité urbaine de 
la métropole régionale et bénéficie d'une grande facilité d'accès avec la RD986. 
Saint-Martin-de-Londres constitue une polarité urbaine secondaire à l'échelle du 
territoire du Grand Pic Saint-Loup2. 
 

Accessibilité au pôle secondaire de Saint-Martin-de-Londres (d'après le diagnostic socio-économique du 
SCoT) 

 

 

Saint-Martin-de-Londres connaît depuis une cinquantaine d'années une croissance 
démographique soutenue. Au dernier recensement INSEE de 2013, la population 
communale était de 2 651 habitants, soit une croissance annuelle moyenne de 
2,9 % entre 1999 et 2013. 
La population communale actuelle est estimée à environ 2 800 habitants, soit une 
croissance annuelle de 1,9 % depuis 2013. 
 

  
                                                

1 cf. chiffres clés INSEE en annexe 
2 Saint-Gély-du-Fesc avec Saint-Clément-de-Rivière, Saint-Martin-de-Londres et Saint-Mathieu-de-
Tréviers constituent les quatre polarités urbaines du territoire communautaire.  
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Évolution de la population de Saint-Martin-de-Londres depuis 1968 

 
La dynamique démographique récente (entre 2007 et 2012) montre deux 
principales tendances : 

- l'augmentation du solde migratoire (différence entre les entrées et les sorties), à 
l'origine de la croissance démographique de ces quarante dernières années ; 

- le maintien d'un solde naturel (différence entre les naissances et les décès) 
positif qui s'explique par un taux de natalité élevé (12,4 ‰ entre 2007 et 2012) 
et par une diminution du taux de mortalité (8,3 ‰ entre 2007 et 2012 contre 
10,4 ‰ entre 1999 et 2007). 

À noter que la plus forte poussée démographique s'est produite à la fin des années 
70 et pendant les années 80 (+ 5,7 % de croissance annuelle entre 1975 et 1982 et 
+ 5,4 % entre 1982 et 1990). 

La dynamique démographique récente est également soutenue : la commune a 
gagné 492 habitants entre 2007 et 2013, soit environ 80 nouveaux habitants 
chaque année. Ces dernières (depuis 2013), le taux de croissance démographique 
annuel s'est ralenti à environ 1,9 %, les terrains à bâtir issus des dernières 
opérations de lotissements étant de plus en plus rares. 

 

Variations annuelles moyennes de la population depuis 1968 

 
 
À l'échelle intercommunale (CCGPSL), Saint-Martin-de-Londres représente un 
poids démographique très modeste (5,6 % sur base INSEE 2012), en décalage avec 
son statut de polarité urbaine secondaire. Toutefois, le rythme de croissance 
démographique entre 2007 et 2012 est bien plus élevé pour la commune de SMDL 
que pour l'ensemble de la communauté de communes. 
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 population 
2012 

Densité 
(hab/km2) 

variation 
annuelle 
moyenne de 
la population 

part des 
0/14 ans 

part des 
15/59 ans 

part des 
60 ans 
ou plus 

Saint-Martin-de-
Londres 

2 576 67 +3,6 % 20 % 59 % 21 % 

Communauté de 
Communes du 
GPSL 

45 795 80 +1,5 % 19 % 58 % 23 % 

 

Répartition des poids de population sur le territoire du SCoT (d'après le diagnostic socio-économique du 
SCoT / INDDIGO – novembre 2015) 

 
 
L'évolution des classes d'âge entre 2007 et 2012 sur la commune de Saint-Martin-
de-Londres montre les tendances suivantes : 

- une légère augmentation des plus de 60 ans qui passent de 20 à 21,2 % ; la 
population communale ne vieillit donc pas trop et ce vieillissement est bien 
compensée par l'arrivée d'une nouvelle population plus jeune ; 

- une légère baisse des 15/29 ans et des 45/59 ans qui ne représentent 
respectivement plus que 15,4 % et 19,6 % en 2012 contre 16,6 % et 21,3 % en 
2007 ; 

- une stabilité des tranches d'âges des 0/14 ans et des 30/44 ans. 
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Évolution récente des classes d'âge 

 
Structurellement, la population de Saint-Martin-de-Londres évolue peu ; c'est une 
population qui reste globalement plus jeune que la moyenne communautaire. 

L'évolution des naissances et des effectifs scolaires permet d'apprécier le 
rajeunissement de la population. Concernant le nombre des naissances domiciliées 
sur la commune, elles sont au nombre de 30 chaque année en moyenne depuis 
2007. 

 
Les effectifs scolaires ont également sensiblement augmenté depuis 2008 passant 
de : 

- 114 à 154 enfants entre 2008 et 2016 pour l'école maternelle (soit une 
augmentation de 35 %), 

- 278 à 406 enfants entre 2008 et 2016 pour l'école primaire (soit une 
augmentation de 46 %). 

 
En 2012, la taille moyenne des ménages de Saint-Martin-de-Londres était de 2,5 
personnes. À noter que la taille des ménages est en constante baisse : 3,4 en 1968 
et 2,7 en 1990 contre 2,5 aujourd'hui. Cette tendance générale à la décohabitation 
des ménages a des effets significatifs sur les besoins en logements ; ainsi, une 
augmentation de population de 100 personnes représentait un besoin de 29 
nouveaux logements en 1968 contre 40 aujourd'hui. 

Les ménages monoparentaux sont notamment en nette augmentation (25,1 % des 
ménages en 2012 contre 20,9 % en 2007), avec une part croissante des célibataires 
(37,6 % des personnes de 15 ans et plus en 2012). 

 
La mobilité résidentielle est relativement faible sur la commune. En effet, en 2012, 
46 % des ménages occupaient leur résidence principale depuis 10 ans ou plus et à 
peine 14,2 % depuis moins de 2 ans. 
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a) Revenus et niveaux de vie 

 Saint-Martin-de-
Londres 

CC du GPSL Hérault 

Part des foyers fiscaux imposés 
en 2012 

61,9 % 73,6 % 58,3 % 

Médiane du revenu disponible 
(en €) 

21 451 24 176 18 412 

 

Les revenus et niveaux de vie sur la commune de Saint-Martin-de-Londres sont 
sensiblement inférieurs à ceux observés au sein de la CC du Grand Pic Saint-Loup ; 
ils sont par contre supérieurs à la moyenne départementale. 

3. Logement et dynamique de la construction3 
L'évolution du parc logements a accompagné la croissance démographique depuis 
la fin des années 70. La commune comptait un parc de 1 164 logements en 2012 
composé à 88,1 % de résidences principales. 

Les résidences secondaires sont faiblement représentées avec 6,5 % du parc, en 
diminution depuis 2007. 

Les logements vacants étaient au nombre de 62 en 2012, soit 5,3 % du total des 
logements ; la vacance est en nette diminution depuis 2007. À noter que le taux de 
logements vacants est de 4 % à l'échelle de la CC du GPSL. 
 

Le parc logements de Saint-Martin-de-Londres est peu diversifié, composé à 83,7 % 
de maisons individuelles. Les appartements en logements collectifs sont peu 
nombreux mais leur part est toutefois légèrement supérieure à la moyenne 
communautaire (15,2 % pour la commune contre 13,1 % pour la CCGPSL). 
 

En 2012, 45,6 % des résidences principales avaient 5 pièces ou plus (56,3 % pour 
la CCGPSL) ; les logements communaux sont donc plutôt de grande taille et les 
logements T1/T2 sont en nombre insuffisant pour permettre de maintenir ou 
d'attirer une population jeune notamment. 
 

Le développement récent de l'urbanisation s'est donc exprimé principalement sous 
la forme d'un habitat pavillonnaire, suivant une typologie urbaine globalement peu 
dense qui a induit une forte consommation d'espace. On peut toutefois noter que 
les ZAC qui ont été réalisées sur la commune depuis 15 ans environ ont permis une 
diversification du parc logements avec le développement de l'habitat en 
appartement collectif et de l'habitat individuel groupé en plus de l'habitat 
individuel pavillonnaire. 

Le parc logements communal est globalement récent ; sur les 1 108 résidences 
principales construites avant 2016 : 

- 219 soit 19,8 % ont été construites avant 1946, 
- 407 soit 36,7 % ont été construites entre 1946 et 1990, 
- 323 soit 29,2 % ont été construites entre 1991 et 2009, 
- 159 soit 14,3 % ont été construites après 2010. 
 

Le parc "logement social" représentait 113 logements au 1er janvier 2016, soit 
environ 10 % des résidences principales. À titre de comparaison, le parc de 

                                                
3 cf. chiffres clés INSEE en annexe 
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logements sociaux HLM sur la CC du GPSL représentait 3 % des résidences 
principales en 2012. 
 

Parc de logements sociaux logements (nbr) année de 
réalisation 

Gestionnaire 

La Rasimière 12  OFFICE HLM 

ESAT 30  OFFICE HLM 

Le Bois de Massargues 7  OFFICE HLM 

Arbousier – Buis – Chevrefeuille 40  OFFICE HLM 

Le Pérou 24  FDI HABITAT 

 

Au 1er janvier 2016, 31 habitants de la commune souhaitaient un logement HLM. 

La commune possède également 5 logements communaux à caractère social 
(lotissement "Le Pérou"). 

Enfin, le parc privé potentiellement indigne (PPPI) représentait 45 logements en 
2015 (en classification 7 et 8), soit 4,1 % des résidences principales à la même 
date. 

 

Répartition des logements HLM sur le territoire du SCoT (d'après le diagnostic socio-économique du 
SCoT / INDDIGO – novembre 2015) 

 
En 2012, le parc locatif privé de Saint-Martin-de-Londres représentait 21,5 % des 
résidences principales, en légère augmentation depuis 2007. 
 

La construction récente de logements neufs sur Saint-Martin-de-Londres est donc 
marquée par la maison individuelle. Dans le cadre des ZAC, des petites opérations 
de logements groupés et de logements collectifs ont pu être réalisées. 

Depuis une dizaine d'années, le nombre de nouveaux logements autorisés est de 
37 en moyenne annuelle ;  la production de logements neufs s'est sensiblement 
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ralentie ces dernières années après les "pointes" observées en 2005, 2008 à 2010 
(61 nouveaux logements autorisés chaque année en moyenne) correspondant à 
l'achèvement des ZAC. Aujourd'hui, seule la ZAC de l'Hortus située au Nord du 
bourg n'est pas encore achevée. 
Sur la commune, le prix du foncier constructible reste attractif par rapport à ce qui 
est proposé dans les communes de la première couronne de l'agglomération 
montpelliéraine. Les prix du foncier se situent entre 150 et 250 € /m2. 
 

a) Équipement automobile des ménages 

En 2012, 39,5 % des ménages de Saint-Martin-de-Londres possédaient 1 seule 
voiture et 53,9 % possédaient 2 voitures et plus. Depuis 2007, la part de ménages 
possédant 2 voitures et plus est restée stable. Cet indicateur traduit une 
augmentation des mobilités domicile/travail et domicile/services-loisirs et 
caractérise un phénomène de société où l'automobile est au centre des modes de 
vie.  
En nombre de voitures, le parc communal des ménages est évalué à environ 1 800 
unités. 
 

b) Mobilités et déplacements 

Sur la commune, la répartition des moyens de transport utilisés pour les mobilités 
domicile/travail (pour les actifs ayant un emploi) est la suivante : 

- 85,2 % en voiture, camion ou fourgonnette ; 
- 6,3 % à pied ; 
- 2,9 % en transport en commun ; 
- 2,5 à vélo. 
3,1 % des actifs ayant un emploi ne se déplacent pas (emplois à domicile). 

 
La commune de Saint-Martin-de-Londres s'inscrit dans le bassin de vie de 
Montpellier ; les habitants ont facilement accès (par la RD986) aux équipements et 
services les plus courants situés dans le périmètre de la métropole. Cet attachement 
au bassin de vie de Montpellier dynamise les mobilités quotidiennes également 
marquées par les déplacements "domicile/travail". 
Ainsi, la RD986 est un axe routier très fréquenté avec un trafic moyen journalier 
annuel de plus de 10 000 véhicules jusqu'au giratoire de la RD113 et compris entre 
5 000 et 10 000 véhicules au delà. 

Les autres axes routiers qui traversent la commune sont moins fréquentés : entre 
2 000 et 5 000 véhicules pour la RD32 et moins de 2 000 véhicules pour la 
RD122. 
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Trafic routier sur le territoire du SCoT (d'après le schéma global des déplacements élaboré dans le cadre 
du SCoT / INDDIGO – novembre 2015) 

 
 
Saint-Martin-de-Londres fait partie des communes du territoire du Grand Pic Saint-
Loup les plus attractives en flux intercommunaux domicile/travail (flux internes à la 
CCGPSL), avec Saint-Mathieu-de-Tréviers, Saint-Clément-de-Rivière et Saint-Gély-
du-Fesc. Pour Saint-Martin-de-Londres, la majorité des flux internes domicile/travail 
se font vers Saint-Gély-du-Fesc. 
 

Déplacements domicile/travail en flux internes (d'après le diagnostic socio-économique du SCoT / 
INDDIGO – novembre 2015) 
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4. Emplois et population active4 
Sur Saint-Martin-de-Londres, la population active ayant un emploi est passée de 
65,1 % en 2007 à 70,8 % en 2012. Par contre, le taux de chômage a augmenté, 
passant de 6,3 % en 2007 à 7,3 % en 2012 ; il est légèrement plus important que le 
taux observé à l'échelle communautaire (6,8 %). 

La part des retraités n'a pas augmenté depuis 2007, passant de 7,7 % à 7,5 % en 
2012. Cela reste très inférieur à la moyenne observée sur le territoire de la CC du 
GPSL où les retraités représentent 9,5 % de la population des 15 à 64 ans. 

 

En 2012, Saint-Martin-de-Londres totalisait 697 emplois, en augmentation de 
12,8 % depuis 2007. L'augmentation de nombre d'emplois sur la commune est 
donc notable ; cette tendance est également observée à l'échelle communautaire. 

Ces emplois communaux sont à majorité des emplois salariés (78,5 %). 
L'indicateur de concentration d'emploi5 était de 59,1 en 2012 contre 67,2 en 2007. 
Cet indicateur montre que la commune a tendance à devenir de plus en plus 
dépendante des pôles d'emplois extérieurs ; elle offre de moins en moins d'emplois 
proportionnellement à l'augmentation de sa population (un phénomène de 
"commune-dortoir" qui s'accentue avec l'amélioration des mobilités). 
La grande majorité des actifs de Saint-Martin-de-Londres ayant un emploi 
travaillent à l'extérieur de la commune (72,7 %), en particulier sur Montpellier ou 
sur les autres communes de la métropole. À noter que l'indicateur de concentration 
d'emploi est de 54 sur la communauté de communes, preuve que le territoire 
communautaire est également fortement dépendant du pôle d'emplois de la 
métropole régionale. 

 
Sur les 1 178 actifs de Saint-Martin-de-Londres ayant un emploi, seulement 27,3 % 
travaillent sur la commune. 

En 2012, les actifs "sortants" étaient au nombre de 856 dont : 

- 69,3 % travaillent dans une autre commune de l'Hérault et notamment 
Montpellier ; 

- 1,5 % travaillent en dehors du département, 
- 1,9 % travaillent dans une autre région que le Languedoc-Roussillon. 
 

L'analyse des emplois par catégorie socioprofessionnelle sur la commune de Saint-
Martin-de-Londres donne les indications suivantes (données INSEE 2012) : 

- une prédominance des emplois ouvriers (33,6 %) et dans une moindre mesure 
des professions intermédiaires (20,5 %), des employés (23,7 %), 

- une très faible part des cadres et professions intellectuelles supérieures (7 %), 
- une part marginale des emplois agricoles (1,7 %), 
- une part peu significative des artisans, commerçants et chefs d'entreprises 

(13,6 %). 
 

Les emplois agricoles sont en très nette diminution de même que les emplois des 
professions intermédiaires. À l'inverse, les secteurs des services, artisans, 
commerçants et chefs d'entreprise sont en forte hausse quant au nombre d'emplois. 

Les autres secteurs d'activités (cadres et professions intellectuelles supérieures, 
employés et ouvriers) sont stables quant au nombre d'emplois. 

                                                
4 cf. chiffres clés INSEE en annexe 
5 nombre d'emplois sur la commune pour 100 actifs ayant un emploi résidant dans la commune 
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5. Activités économiques 

Au 1er janvier 2014, Saint-Martin-de-Londres accueillait 184 entreprises (activités 
marchandes hors agriculture) réparties par secteur d'activité comme suit : 

- commerce, transports et services divers : 93 soit 50,5 %, 
- administration publique, enseignement, santé et action sociale : 39 soit 21,2 %, 
- construction, BTP : 39 soit 21,2 %, 
- industrie : 13 soit 7,1 %. 
Environ 34 % de ces entreprises ont plus de 10 ans d'activité. 
 

Répartition des entreprises sur le territoire du SCoT (d'après le diagnostic socio-économique du SCoT / 
INDDIGO – novembre 2015) 

 

a) Le contexte intercommunal 

(1) Le tourisme 

La commune de Saint-Martin-de-Londres s'inscrit dans un territoire offrant un 
important potentiel touristique et de loisirs, grâce notamment à la présence de sites 
naturels très attractifs (Pic Saint-Loup et Montagne de l'Hortus, Vallée de la Buèges, 
Vallée du Lamalou), de sites historiques (villages fortifiés, sites préhistoriques, etc) 
et à la renommée du vignoble. 
L'attractivité touristique du territoire s'articule autour : 

- des nombreuses activités de loisirs de plein-air (canoë, équitation, VTT, 
escalade, spéléologie, randonnée, vol à voile et vol libre, etc), 

- des caves et caveaux concentrés sur le secteur du Pic Saint-Loup, 
- des restaurants labellisés et à vocation touristique, 
- des points de vente directe de produits agricoles, 
- des ateliers d'artistes, artisans d'art et entreprises de tradition (verriers, potiers et 

céramistes, ferronniers concentrés sur Viols-le-Fort et sur le chemin des 
Verriers). 

Le village de Saint-Martin-de-Londres est présenté dans les guides touristiques 
comme site à forte valeur touristique et patrimoniale "avec ses deux enceintes, 
l'ancienne maison des moines et l'église Saint-Martin". La commune accueille 
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également un site naturel d'exception avec le Ravin des Arcs, dans la vallée du 
Lamalou, régulièrement identifié comme un site exceptionnel avec son "grand arc". 
 
Toutefois, à l'échelle du territoire du Grand Pic Saint-Loup, ce potentiel touristique 
reste peu valorisé du fait d'une offre d'hébergement touristique faible et inadaptée. 
L'ensemble du territoire communautaire dispose de 6 hôtels avec une capacité de 
380 lits alors que l'offre de campings est limitée à 2 pour une capacité totale de 
115 places. 

 

Répartition des équipements touristiques sur le territoire 

 
Même si la commune de Saint-Martin-de-Londres fait figure de "pôle d'accueil 
touristique" (cf. carte ci-dessus), elle profite peu de ce potentiel et n'offre qu'une 
faible capacité d'hébergement touristique (au 1er janvier 2015 d'après l'INSEE) : 

- Hôtels : 0 
- Campings : 1 pour 90 emplacements 
- Résidences de tourisme : 0 
- Villages vacances ou maisons familiales : 0 
- Auberge de jeunesse et centre sportif : 0 

Les hébergements touristiques sont représentés par les logements en résidences 
secondaires qui étaient au nombre de 76 en 2012. 

On dénombre également 4 gîtes ruraux sur la commune. 

 

La commune de Saint-Martin-de-Londres possède un centre d'accueil de groupe, le 
Domaine "Le Hameau de l'Étoile" situé à proximité du Frouzet. Ce centre accueille 
des séminaires, formations et stages dans le domaine du développement personnel 
notamment. Il s'agit de l'un des plus grands centres de formation en France en 
terme de capacité d'accueil. Le Hameau de l'Étoile est répertorié en tant qu'Hôtel-
restaurant ; il dispose d'une capacité de 43 chambres (136 couchages), d'un 
restaurant de 200 couverts, d'une salle de repos, d'une piscine extérieure. 
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Le domaine s'étend sur 22 hectares. Des projets de développement sont en cours 
sur ce domaine : hôtel avec piscine couverte et hammam, préau couvert (dojo zen), 
salle de conférence, chalets HLL (cassines) et équipements techniques. 

 

Vue aérienne sur le Domaine "Le Hameau de l'Étoile" 

 

Plan de masse du projet d'hôtel (source : Domaine "Le Hameau de l'Étoile") 
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La population saisonnière résidante de Saint-Martin-de-Londres peut être estimée 
à environ 650 personnes au maximum (en comptant la fréquentation du Domaine 
"Le Hameau de l'Étoile"). 

 

(2) Les zones d'activités communautaires 

Deux Zone d'Activités Économiques d'intérêt communautaire se situent sur la 
commune de Saint-Martin-de-Londres : 

- la ZAE de la Liquière (zone d'activités mixtes d'environ 9 hectares – en phase 
de commercialisation pour la 2ème tranche d'extension (secteur Z3 avec des lots 
de 1 000 à 2 000 m2) et pour un lot de 7 000 m2 situé à l'entrée du parc (secteur 
Z1) ; cette ZAE accueille 13 entreprises (commerce, artisanat et services) ; 

- la ZAE des Hautes Garrigues (zone d'activités artisanales d'environ 3 hectares – 
pas de terrains disponibles mais des bâtiments en location) ; cette ZAE accueille 
19 entreprises (artisanat et services). 

 
La ZAE de la Liquière a été créée dans le cadre d'une ZAC. La ZAC dite de "la 
Plancade" a été découpée en trois secteurs Z1, Z2 et Z3 (voir le schéma 
d'aménagement ci-après). Les secteurs Z1 et Z2 sont en visibilité directe avec la 
RD986. L’étude d'"entrée de ville" réalisée dans le cadre de la ZAC a montré la 
nécessité de traiter en priorité ces deux façades. 
Ainsi, sur le secteur Z1, la volonté est de réaliser une opération d’ensemble qui 
permette de trouver une homogénéité architecturale. Ce secteur privilégie les 
activités tertiaires notamment commerciale. Les bâtiments permettront une mise 
en valeur de la façade. Ce secteur n'est actuellement pas construit ; l'implantation 
d'un équipement commercial est pressenti sur ce secteur. 
Sur le secteur Z2 (en quasi totalité aménagé et occupé), la volonté de la ZAC était 
de créer une "peau" qui permette de traiter qualitativement la façade "Ouest" le 
long de la RD986. La constitution d'"enclos" devait permettre de créer une 
ambiance "pépinière d’activités" s’insérant dans l'environnement à dominante 
agraire. Ces "enclos" devaient répondre aux principes suivants :  

- un alignement obligatoire de bâti, 
- un traitement du pignon le long de la RD986, 
- des matériaux préconisés pour traiter les façades et les pignons, 
- la possibilité de jumeler les bâtiments, 
- un traitement des clôtures réglementé,  
- le choix d’une végétation implantée selon des prescriptions strictes intégrées au 

règlement. 

Dans le secteur Z2, la hauteur des bâtiments est particulièrement réglementée. Elle 
ne doit pas dépasser 7 mètres ou 8,50 mètres si le bâtiment est couvert par une 
toiture en bac acier cintré. La façade Nord des bâtiments doit bénéficier d'un 
traitement de façade latérale identique à celui imposé aux pignons donnant sur la 
RD986. 

Pour le secteur Z3 (non urbanisé à ce jour), un schéma d’aménagement annexé au 
POS donne les emprises de bâtis possibles. La hauteur des bâtiments ne doit pas 
excéder 8,50 mètres hors tout. Les matériaux pouvant être utilisés sont ceux des 
autres secteurs : le bois, l’acier, le métal, le béton, le verre.  
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Présentation de la ZAE de la Liquière 

 
Schéma d'aménagement de la ZAC 

 

extension secteur Z3 

secteur Z1 
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b) Les activités présentes sur la commune 

La densité du tissu économique de Saint-Martin-de-Londres est notable, liée aux 
deux ZAE existantes et à plusieurs établissements situés dans le bourg. La 
répartition des établissements par secteur économique fait apparaître surtout une 
fonction liée : 

- au tertiaire (services aux entreprises, services à la personne, commerces de 
détail, transport) qui représente près de 50 % des établissements ; 

- au secteur de la construction et du BTP ; 
- à l'administration publique, à l'enseignement, à la santé et à l'action sociale ; 
- à l'industrie. 
Malgré ses atouts économiques, Saint-Martin-de-Londres possède surtout une 
fonction résidentielle. Toutefois, elle constitue une polarité économique à l'échelle 
locale ; elle est attractive pour les petites communes voisines en particulier pour 
son offre commerciale et de services. 

(1) L'agriculture 

L'agriculture est devenue une activité économique marginale sur la commune, tant 
sur le plan du nombre des exploitations que sur le plan des emplois. Ainsi, en près 
de 30 ans, le nombre d'exploitations agricoles a diminué de 57 % ; dans le même 
temps, la main d'œuvre agricole passait de 28 UTA en 1988 à 16 UTA en 2010. 
La surface agricole utile des exploitations s'est toutefois bien maintenue (839 
hectares en 2010 contre 802 hectares en 1988) ; cela s'explique par la 
comptabilisation des surfaces toujours en herbe dans la SAU des exploitations de 
2010. 

À noter également le développement des activités d'élevage depuis 1988. 
Les pratiques agricoles communales ont également beaucoup évolué ces vingt 
dernières années avec une grande diversification des cultures. La vigne qui ne 
représente plus la culture dominante et les productions de plein champ, céréalière 
et légumière, ainsi que la polyculture se sont développées au sein des exploitations. 
 

 2010 2000 1988 

Nbr d'exploitations 20 26 47 

Surface Agricole Utile 
des exploitations 
communales (ha) 

839 837 802 

Unité de Gros Bétail 
(cheptel) 

341 282 91 

Production Brute 
Standard (en k€) 

659 721 / 

Unité de Travail 
Annuel 

16 18 28 

Cultures permanentes 
(ha) 

102 130 150 

Terres labourables 
(ha) 

128 140 37 

Superficie toujours en 
herbe (ha) 

608 567 614 

Orientation technico-
économique des 
exploitations (OTEX) 

polyculture viticulture 
en 
appellation 

viticulture 
en 
appellation 

 
Il n'y a plus de cave coopérative sur la commune. L'ancienne cave coopérative ("La 
Grappe d'Or de Saint-Martin de Londres") a transféré une partie de son activité vers 
la cave coopérative de Corconne. 
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Les viticulteurs de l'ancienne cave ont créé un caveau de dégustation à l'entrée du 
bourg, route du Pic Saint-Loup. La construction d'un quai de déchargement et de 
réception du raisin sur un terrain jouxtant la cave est également en projet. 

 
Il n'y a, sur la commune, qu'une seule cave particulière, celle correspondant au 
Domaine de Darnieux qui propose une gamme variée de vins de Pays d'Oc issus 
de la culture raisonnée. Le vignoble du domaine s'étend sur 10 hectares, dans le 
vallon de Londres, sur un sol marno-calcaire. 

 
Le vignoble de Saint-Martin-de-Londres s'inscrit dans les périmètres d'appellations 
suivantes : 

- le Pays d'Hérault (label européen Indication Géographique Protégée), 
- le Pays d'Oc (label européen IGP). 

Il n'y a pas d'Appellations d'Origine Protégée sur la commune. 
 

(2) Le commerce et l'artisanat 

Les commerces présents sur la commune se situent pour la plupart dans le centre-
ancien (route des Cévennes, route du Littoral, autour des places de la Mairie et de 
la Fontaine, rue de l'Ayet). On y trouve des restaurants, bars, une boulangerie, une 
boucherie-charcuterie, une épicerie, une presse, une banque, une agence 
immobilière, un coiffeur, etc. De nouveaux commerces (caveau de 
vente/dégustation et boulangerie) se sont récemment installés en entrée de ville, 
route du Pic St-Loup. 

Les activités artisanales sont réparties entre les deux zones d'activités (ZAE des 
Garrigues Hautes et ZAE de la Liquière) et le bourg. 
 
À noter qu'au sein du territoire communautaire, Saint-Martin-de-Londres est 
identifiée comme une commune structurante dans l'armature urbaine commerciale. 
Le secteur Ouest du territoire est desservi par une offre de proximité composée de 
commerces traditionnels permettant de répondre uniquement à des besoins de 
première nécessité. Ce secteur peut s'appuyer sur la vocation commerciale de la 
polarité de Saint-Martin-de-Londres, positionnée comme polarité principale dans le 
projet de PADD du SCoT. 
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Hiérarchie des fonctions commerciales du territoire communautaire (d'après le schéma global des 
déplacements élaboré dans le cadre du SCoT / INDDIGO – novembre 2015) 

 
 

(3) Les activités industrielles 

Il n'y a plus d'activités industrielles sur la commune ; l'ancienne biscotterie a cessé 
son activité il y a plusieurs années et les bâtiments existants sont à reconvertir 
(selon le projet du nouveau propriétaire). 

(4) Les activités de services 

La commune accueille notamment : 

- l'ESAT des Hautes Garrigues ; cet ESAT est ouvert depuis 2001 et accueille 50 
personnes reconnues travailleurs handicapés ; les activités proposées sont : la 
blanchisserie industrielle, l'entretien et la création d'espaces verts, la 
restauration collective ; 

- le foyer/CAT des Hautes Garrigues. 
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 B. ENSEMBLES	 URBAINS	 

Sur Saint-Martin-de-Londres, l'urbanisation n'est pas concentrée ; elle est marquée 
par de nombreux "écarts", hameaux et constructions isolées, situés dans les espaces 
agricoles et naturels. Le hameau du Frouzet situé au Nord de la commune constitue 
un élément remarquable de cette urbanisation "isolée". 
Le bourg-centre de Saint-Martin-de-Londres représente un ensemble urbain 
atypique ; son développement récent, fortement contraint à la fois par la 
topographie et par les zones inondables, a induit une urbanisation linéaire et 
discontinue. On trouve donc des ensembles urbains complètement déconnectés du 
bourg-centre : le quartier pavillonnaire du Mas de Bouis, les deux zones d'activités, 
l'urbanisation isolée de Puech Camp. 

Même si l'urbanisation de Saint-Martin-de-Londres ne représente en valeur absolue 
qu'une faible superficie sur l'ensemble du territoire communal, son impact est 
significatif et pose question au regard notamment des enjeux paysagers, 
environnementaux ou de fonctionnement urbain (réseaux, équipements, etc). 

1. Les dessertes 
Dans sa partie Est, le territoire communal est traversé par la RD986 qui délimite 
franchement la partie urbanisée. Depuis la création de la déviation, les accès au 
bourg-centre se font en trois points : 

- au Sud depuis le giratoire de la Liquière (accès au centre par la route du 
Littoral), 

- à l'Est depuis le giratoire de la Gloriette (accès au centre par la route du Pic 
Saint-Loup), 

- au Nord, par l'échangeur de la route de Ganges (accès au centre par la route 
des Cévennes). 

L'ancienne RD896 (route du Littoral, route des Cévennes) a été requalifiée en 
boulevard urbain dans la traversée du centre-ancien et représente l'axe structurant 
du développement urbain, avec la RD32 (route de Bouis ou route de Viols) pour les 
quartiers Sud du bourg. La RD32 est le trait d'union entre le bourg-centre et le 
quartier excentré du Mas de Bouis. 

La partie Ouest du territoire communal et notamment le secteur du Frouzet est 
desservie par la RD122 qui assure les liaisons vers la vallée de la Buèges. A l'Est, la 
RD122 permet de relier Saint-Mathieu-de-Tréviers via le Mas-de-Londres et 
Valflaunès. 
La RD122E6 (dite "chemin de la Prairie" dans sa partie urbaine située à l'Ouest de 
la déviation) permet de relier la commune voisine de Notre-Dame de Londres. 
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Schématisation des dessertes urbaines 

 
Il faut noter l'importance de certains axes dans la mise en scène du grand paysage : 
la déviation de la RD986 (nombreuses vues sur le Pic Saint-Loup et sur l'Hortus, 
quelques vues sur le centre-ancien), la route des Cévennes (vues sur le Pic Saint-
Loup), la RD122 (vue sur la plaine du Mas de Londres et sur le Pic Saint-Loup). 
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2. Le bourg-centre 

a) Historique du développement urbain 

Saint-Martin-de-Londres est à l’origine un village fortifié, regroupé autour de son 
église-mère et qui s’est progressivement constitué suivant un plan 
radioconcentrique typique des bourgades méditerranéennes. À partir de ce noyau 
central, les extensions urbaines se sont ensuite effectuées sous forme de faubourgs, 
le long des principaux axes de communication. 

Le développement récent de l’habitat (à partir de la fin des années 60 et du début 
des années 70) s’est préférentiellement opéré vers le Sud, soit de manière linéaire et 
diffuse le long de la RD986 (ancienne N586) et de la RD32, soit de manière 
groupée, sous forme de lotissements, vers le Sud-Ouest (Massargues) et le Nord-
Ouest du village (le Parc des Garrigues), sur les pentes des premières collines. 

La dispersion de l’habitat (habitat diffus) est notable, en particulier le long de la 
RD32, vers Costarelle et Puech Camp ; autorisée dans le cadre des POS successifs 
(1985, 1994, 2001), elle résulte d'une forte demande de constructions individuelles 
sur de grandes parcelles, aux abords du village mais dans un cadre naturel. 
Plus récemment, l'extension urbaine vers le Sud s'est accélérée avec les ZAC du 
Bois de Massargues et de la Rasimière. Les limites "maximales" de l'urbanisation, au 
Nord et au Sud, semblent atteintes aujourd'hui, voire dépassées avec la ZAC de 
l'Hortus.  
 

Historique du développement urbain 

 

 

b) Dynamiques urbaines et contraintes 

La dynamique urbaine du bourg-centre résulte des différentes contraintes 
inhérentes au site (pentes fortes du relief au Nord et à l’Ouest, zones inondables du 
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Rieutort et du ruisseau du mas de Bouis à l’Est et au Sud). Ces contraintes fortes ont 
induit un développement urbain linéaire et décentré, en rupture avec le centre-
village. Le long des principales routes, notamment de la RD32 vers le Mas de 
Bouis, l’urbanisation s’est faite de manière diffuse, sur de grandes parcelles, au gré 
des opportunités foncières. 

L’impact de la déviation sur l’organisation urbaine est considérable. La "nouvelle" 
RD986 a restreint les possibilités d’extension en créant une nouvelle limite, à l’Est 
du bourg. Cette infrastructure occasionne également des nuisances, en terme de 
paysage (la déviation est en remblai) et de bruit, nuisances qui peuvent être 
contraignantes pour la réalisation d’opérations nouvelles. La déviation a toutefois le 
mérite de cadrer durablement le développement du bourg et de protéger de 
l'urbanisation les espaces agricoles sensibles situés à l'Est. 

c) Organisation du tissu urbain 

L'urbanisation du bourg-centre de Saint-Martin-de-Londres s'est récemment 
développée par opérations de ZAC (Zone d'Aménagement Concerté), en plaine et 
sur les premiers coteaux : 

- ZAC du Domaine du Moulin (créée en 2000 - 65 logements – ZAC achevée), 
- ZAC du Bois de Massargues (créée en 2003 - 46 logements – ZAC achevée), 
- ZAC de l'Hortus (créée en 2003 - 35 logements), 
- ZAC de la Rasimière (créée en 2004 - 70 logements – ZAC achevée), 
- ZAC de la Plancade (ZAE de la Liquière) (créée en 2006). 

 
Les ZAC d'habitat ont permis de répondre efficacement aux besoins en logements ; 
toutefois, les nouveaux quartiers ont été réalisés sans liaisons suffisantes avec les 
quartiers environnants et avec le centre-ancien. Certains nouveaux quartiers 
sembles isolés et déconnectés (Hortus, Bois de Massargues). Il aurait été utile que la 
réalisation de ces ZAC s'inscrive dans une réflexion d'ensemble, à l'échelle du 
bourg, tenant compte des différentes contraintes évoquées précédemment. 

De plus, les extensions urbaines réalisées dans le cadre de ces ZAC ont induit une 
certaine "standardisation" des quartiers d'habitat (modèle pavillonnaire 
omniprésent) et un déficit identitaire. Ces nouvelles extensions sont également 
marquées par : 

- un manque de traitement paysager des franges situées au contact des zones 
naturelles (Bois de Massargues, Hortus), 

- un manque de mixité fonctionnelle (quartiers "dortoirs" obligeant l'utilisation 
permanente de la voiture pour l'essentiel des déplacements), 

- une insuffisance des espaces publics. 
 

planche 3  Ensembles urbains : le bourg-centre et le quartier du Mas-de-Bouis 

 

d) Morphologie urbaine et polarités 

 

planche 4  Morphologie urbaine et polarités (bourg-centre) 

 
Les ensembles bâtis présentent des morphologies très différentes d'un quartier à 
l'autre. Les densités urbaines sont globalement faibles et la typologie d'habitat 
pavillonnaire "4 faces" domine très largement. 
Le tissu urbain dense correspond au noyau ancien du village et à ses premières 
extensions (densité > 30 logts/ha). 
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Le tissu urbain peu dense correspond aux extensions urbaines des années 
1970/2000 (densité comprise entre 3 et 10 logts/ha). 
Les quartiers récents des ZAC offrent une plus grande densité (jusqu'à 15 logts/ha). 
 

Les deux principales polarités urbaines de Saint-Martin-de-Londres, le cœur 
historique (avec ses commerces de proximité, ses équipements et ses espaces 
publics) et le secteur compris entre le Rieutort et la rue des Sapeurs (avec ses 
équipements et ses aires de stationnement) sont connexes, ce qui constitue une 
spécificité et un atout pour la commune. 
Le ruisseau du Rieutort constitue le trait d'union entre le centre ancien et la plaine 
au sein de laquelle se sont implantés les différents équipements urbains ; il est 
aujourd'hui un élément structurant de cette centralité urbaine "élargie". 

 
Les fonctions économiques sont également bien réparties sur l'ensemble de 
l'agglomération avec notamment les deux zones d'activités dont la ZAE de la 
Liquière en position d'entrée de ville. Les nouveaux commerces qui se sont 
implantés au droit du giratoire de la Gloriette s'inscrivent dans cette dynamique 
récente induite par la déviation de la RD986. La route du Pic est un axe 
structurant en devenir. 

 

e) Le secteur Nord-Est 

Un vaste secteur à enjeux a été identifié, situé entre la déviation à l'Est, la route des 
Cévennes à l'Ouest et la route du Pic Saint-Loup au Sud. Ce secteur présente de 
nombreux atouts : 

- la présence de nombreux équipements (écoles, gymnase, crèche, terrains de 
sports, salles communales, etc) ; 

- la trame douce existante ; 
- le contact avec le centre ancien, la mairie et les commerces ; 
- la trame verte et les jardins potagers ; 
- au Nord du site, la co-visibilité avec le paysage lointain notamment l’Hortus et 

le Pic Saint-Loup. 

Néanmoins certaines contraintes sont aussi à prendre en considération : 

- la zone inondable du ruisseau du Rieutort qui traverse le secteur ; 
- l’absence de liaisons douces entre les différents équipements (la nouvelle 

maternelle semble "isolée" du reste des équipements) ; 
- la trame viaire en "cul de sac" et l'enclavement de la partie Nord du secteur 

coincé entre la déviation et un talus boisé qui complique les accès sur la route 
des Cévennes ; 

- le manque de lisibilité de ce secteur ; 
- le bruit généré par la RD986, aujourd’hui traité par la mise en place de 

merlons. 

Ce secteur fait l'objet de plusieurs projets importants ( ) : 

- le projet de réhabilitation du caveau viticole (54 logements + locaux d'activités 
+ équipement culturel en zone IINA4 du POS), 

- le projet de nouvelle Halle des Sports (rue des Sapeurs), 
- le projet de lotissement de Clermau (60 logements en zone IINA1 du POS). 
 

À noter que la commune détient une grande partie du foncier situé au Sud du 
chemin de la Plaine (RD122E6). 
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Présentation du secteur Nord-Est 
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Dessertes et contraintes du secteur Nord-Est (source : sarl Philippe Rubio architectes) 

 

3. Le secteur du Mas de Bouis 
Le lotissement du Mas-de-Bouis constitue une vaste enclave urbaine peu dense 
séparée du centre-bourg. Ce quartier "ancien" accueille 74 logements sous une 
forme pavillonnaire en rez-de-chaussée ou à R+1 ; il s'inscrit dans un 
environnement naturel boisé. Le parcellaire est de grande taille (2 500 m2) et les 
habitations sont en assainissement non collectif. La densité moyenne est de 3 
logts/ha. 
Le quartier du Mas de Bouis est desservi par une voie en boucle depuis la RD32. 
 

Une urbanisation diffuse s'est également développée autour de la RD32 et du Mas 
de Bouis ; certains terrains bâtis sont en zone inondable. 
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À l'écart, Puech Camp constitue un petit ensemble d'habitat diffus (7 habitations). 
Le parcellaire est de très grande taille (4 000 m2). 
Cet "écart" est desservi par un chemin depuis la RD986. Les habitations sont 
raccordées au réseau d'assainissement collectif par un collecteur rejoignant la ZAE 
de la Liquière. 

4. Le secteur du Frouzet 
L'urbanisation du Frouzet regroupe, autour d'un hameau ancien, une trentaine de 
constructions d'habitation disséminées principalement au Sud de la RD122. 
L'urbanisation du hameau s'inscrit dans une plaine agricole, entre plusieurs collines 
boisées. 

Le secteur du Frouzet – contexte topographique et bâti (échelle : 1/10 000) 

 
L'isolement de ce hameau lui confère un caractère singulier ; son environnement 
proche est marqué par une très forte sensibilité (site classé des Gorges de l'Hérault). 
Dans ce contexte, l'impact de l'urbanisation récente du Frouzet pose problème : 
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- la mauvaise intégration paysagère des constructions situées en bordure de la 
RD122 (parpaing des clôtures sans finition, traitement inesthétique des façades, 
architecture anachronique), 

- l'étalement urbain considérable (densité moyenne inférieure à 3 logts/ha) et le 
"mitage" des espaces agricoles et naturels, 

- l'absence de prise en compte des risques liés au ruissellement pluvial (pour la 
partie située au Sud de la RD122), 

- l'insuffisance des équipements (voirie, réseaux, etc). 

 

Le secteur du Frouzet – parcellaire (échelle : 1/10 000) 

 
 

Dans le secteur du Frouzet, d'autres ensembles bâtis isolés sont également 
présents : 

- la Bergerie du Bayle (6 habitations), 
- le Cayla (ancienne métairie aujourd'hui structure d'accueil et d'hébergement 

du Domaine "Le Hameau de l'Étoile"), 
- Montlous (1 habitation), 
- la Conque (ancien mas habité), 
- Conquette (ancien mas habité), 
- Uglas (ancien mas habité), 
- Baudran (1 habitation), 
- Le Moulin de Bertrand (plusieurs habitations situées en bordure de l'Hérault, 

centre canoë et constructions et installations du barrage hydroélectrique). 
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Le barrage hydroélectrique du Moulin de Bertrand a été créé en 1924 afin 
d’alimenter en énergie électrique la population locale ; cette installation repose sur 
un ouvrage poids desservant trois turbines Francis développant une puissance 
électrique totale de 1 500 kW. 
Cette installation s’est avérée suffisante pour les besoins locaux jusqu’à la fin des 
années 1960 ; sa capacité a été doublée en 2000 par la mise en place d’un 
quatrième groupe immergé de type Kaplan d’une puissance électrique égale à 
1 500 kW. Les installations sont exploitées par la Coopérative d’Électricité de Saint-
Martin-de-Londres. 
 

planche 5  Hameaux et bâti isolés 

5. Le bâti isolé 
Au sein des espaces agricoles et naturels, à l'Est de la commune, les ensembles 
bâtis isolés suivants sont à noter : 

- Mas Favier (1 exploitation agricole avec 2 habitations), 
- Costebelle (1 exploitation agricole avec 2 habitations). 
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 C. PATRIMOINE	 

1. Le patrimoine archéologique 
La commune de Saint-Martin-de-Londres est très riche en vestiges archéologiques 
du paléolithique (à partir de 2 millions d’années) avec en particulier la grotte du 
Cayla au Frouzet et l’atelier de taille de silex au Bois de Darnieux. Ces vestiges 
témoignent d’une première phase de peuplement liée à l’arrivée de pasteurs qui 
mirent en place "la culture des plateaux". On trouve également des vestiges du 
néolithique (entre 4 000 à 2 300 années avant J.C.) avec notamment la grotte du 
Bois de Garone, du chalcolithique ou âge du cuivre (entre 2 300 et 1 800 années 
avant J.C.) en grand nombre sur la commune, de l’âge du bronze (entre 1 800 et 
800 années avant J.C.) et de l’âge du Fer (entre 800 et 126 années avant J.C.). 
L'inventaire des sites archéologiques de la commune est annexé au règlement du 
PLU. 

2. Le patrimoine bâti 
Le vieux village très caractéristique d’origine médiévale a conservé ses remparts, 
portes fortifiées, tours (Tour de l’Horloge), place, placettes, galeries couvertes et 
escaliers extérieurs. Les habitations sont desservies par d’étroites ruelles et passages 
voûtés menant au Claustre, château haut du XIVème siècle (et son enceinte). 

Au centre se trouve la belle église romane, construite par les moines de Saint-
Guilhem-le-Désert fin Xème début XIIème siècle, avec son abside et ses absidioles 
surmontées d’une coupole octogonale et campanile en pierres. Le presbytère 
occupe l'ancienne maison claustrale au dessus des restes d'un porche. 
La Place de l’Église avec sa croix est également très pittoresque. Un grand nombre 
de façades comportent des motifs architecturaux, sculptures, baies gothiques et 
renaissance. 

Les autres éléments remarquables du patrimoine architectural du vieux village de 
Saint-Martin-de-Londres sont la Place de la Fontaine, avec sa fontaine et son 
abreuvoir sous l’ombre de platanes centenaires, la Tour de l’Horloge du XIVème 
siècle. L’ensemble est mis en valeur par une opération de ravalement, ouverture de 
magasins et pavage du sol. 
 

  

Église de Saint-Martin-de-Londres (source : 
site escapades.fr) 

village médiéval (source : site escapades.fr) 
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village médiéval (source : site 
escapades.fr) 

village médiéval (source : site escapades.fr) 

  

arcades médiévales (source : site 
escapades.fr) 

Place des Platanes 

 

Le Frouzet est également un vieux hameau pittoresque avec une petite église et son 
clocher mur (fronton) remarquable. 

a) Les protections du patrimoine architectural et urbain 

(1) Le site inscrit du centre ancien 

Est inscrit sur l'inventaire des sites pittoresques du département de l'Hérault 
l'ensemble urbain formé sur la commune de Saint-Martin-de-Londres par le centre 
ancien du village (arrêté du 10 mai 1979). 
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(2) Le classement à l’inventaire des monuments historiques 

Est classé parmi les sites et monuments naturels le sol de la place de l'Église de 
Saint-Martin-de-Londres (décret du 12 juin 1941). 

(3) L'inscription à l’inventaire des monuments historiques 

Sont inscrits à l'inventaire des monuments historiques : 

- l'église romane de Saint-Martin-de-Londres (arrêté du 16 février 1900), 
- la croix sur la place de l’Église (arrêté du 08 mai 1935), 
- les portes et fenêtres du XVIIème siècle place de l’Église, parcelle n°210 (arrêté 

du 20 mars 1936). 

b) L'ancienne cave viticole 

L'ancienne cave coopérative de Saint-Martin de Londres se situe à l'Est du centre-
urbain, en entrée de ville depuis l'avenue du Pic. La position de ce bâtiment est 
emblématique, positionné en bordure de l'axe principal d'entrée de village depuis 
la déviation de la RD986. 
La cave coopérative ("La Grappe d'Or de St-Martin de Londres") a transféré une 
partie de son activité vers la cave coopérative de Corconne ; elle a eu 
historiquement une production d'environ 48 000 hl et regroupait les apports des 
viticulteurs d'un vaste secteur de Saint-Martin de Londres jusqu'à Laroque et 
Ganges. 
Afin de faire face à l'évolution économique de son activité, la cave coopérative de 
Saint-Martin-de-Londres a récemment fusionné avec celles de Saint-Jean-de-Buèges 
et de Corconne.  
Les bâtiments de la cave avec le logement sont donc actuellement à la vente. En 
effet, la société "Coteaux des Hautes Garrigues" a investi dans la création d'un 
nouveau caveau de vente situé face au giratoire de la Gloriette, sur la RD986 et la 
vinification est désormais centralisée au niveau de la cave coopérative de 
Corconne. 
 

 Ancienne cave coopérative "La Grappe d'Or"  

  
 

La cave coopérative de Saint-Martin-de-Londres est mentionnée à l'Inventaire 
Général de la Région Languedoc-Roussillon, dans le patrimoine des caves 
coopératives (582 caves recensées du Rhône aux Pyrénées). 

La cave a été construite en 1942 par l'architecte René Villeneuve. Une extension à 
l'identique a été réalisée en 1948. Le corps latéral de droite est construit en 1951. 
L’agrandissement à gauche n'est pas daté.  
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Des aménagements extérieurs sont réalisés en 1968. La société coopérative 
regroupait 106 adhérents en 1944 et 135 en 1947. 

"Comme celle de Saint-Pons-de-Mauchiens, la coopérative de Saint-Martin-de-
Londres est représentative de la plupart des créations de René Villeneuve : grand 
corps central flanqué de deux corps de bâtiment plus petits, absence d’avant-corps, 
quais de réception et bureaux dans œuvre en façade principale, baies de la façade 
principale inscrites dans des grandes arcades aveugles, inscription portée sur le 
pignon traité en fronton interrompu par les deux retours de génoise, baies latérales 
inscrites dans des travées étroites. Son agrandissement à l’arrière et celui de droite, 
bien documenté, sont aussi très caractéristiques des transformations des 
coopératives de Villeneuve."  
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 D. ÉQUIPEMENTS	 

Saint-Martin-de-Londres dispose d'une palette diversifiée de services et 
d'équipements publics pour une commune de près de 3 000 habitants qui offre une 
fonction de "bourg-centre" à l'échelle intercommunale. 
La commune possède des équipements urbains structurants qui répondent à des 
besoins intercommunaux :  

La commune a développé un pôle "santé et action sociale" autour d'équipements 
spécifiques (maison de retraite, foyer/CAT). 

 

Niveau d'équipements des communes du territoire du SCoT (d'après le diagnostic socio-économique du 
SCoT / INDDIGO – novembre 2015) 

 
Le territoire du SCoT affiche un degré d’équipement très hétérogène ; il présente 
une gamme de services intermédiaires polarisée autour de Saint-Mathieu-de-
Tréviers, Saint-Gély-du-Fesc et Saint-Clément de Rivière (équipements médicaux, 
équipements scolaires, etc). Les communes de Saint-Martin-de-Londres, Teyran, 
Claret, Assas, Saint-Bauzille-de-Montmel, Viols-le-Fort et Vailhauquès constituent 
des pôles correspondant à la gamme de proximité en matière d’équipement. 

1. Équipements urbains 

a) Équipements scolaires et pour la petite enfance 

Saint-Martin-de-Londres possède une école primaire et une école maternelle. 
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L'école primaire compte 10 classes (252 enfants scolarisés) ; elle est située non loin 
du centre-bourg sur des terrains classés en zone bleue au PPRI, ce qui interdit toute 
possibilité d'extension (équipement vulnérable). 

L'école maternelle compte 6 classes (154 enfants scolarisés) ; elle se situe dans le 
secteur de Clermau, route des Cévennes, au Nord du centre-bourg. 

 
L'établissement multi-accueil "Les Fripounets" est une garderie intercommunale qui 
peut accueillir 30 enfants environ. L'accueil de la petite enfance est également 
assuré au sein de 2 Regroupements d'Assistantes Maternelle, ce qui porte la 
capacité d'accueil totale à 50 enfants environ. Cet équipement est situé dans le 
secteur de Clermau, route des Cévennes. 

b) Équipements sportifs, culturels et de loisirs 

Saint-Martin-de-Londres dispose : 

- d'un gymnase, 
- de deux stades et de terrains de tennis, 
- d'un parc, 
- d'une esplanade, 
- d'un skate-park,  
- de plusieurs salles dédiées aux festivités et aux animations ainsi qu'aux 

associations (salle du stade, salle des rencontres, salle des associations, salle du 
Pérou, salle de la Rasimière), 

- d'un centre de loisirs ("Le Passe Muraille"), 
- d'une bibliothèque, 
- d'un cinéma (séances un samedi sur deux, d'octobre à juin), 
- d'une école de musique intercommunale ("La Ronde Musicale"), 
- d'un foyer rural intercommunal, 
- d'un bureau d'accueil de l'office de tourisme du Grand Pic Saint-Loup. 
 
Le bourg est traversé par le sentier GR60 et par un sentier du Réseau Vert 
départemental. 

c) Équipements sociaux et de santé 

La commune accueille : 

- un foyer-résidence maison de retraite (résidence "Athéna"), 
- un centre pour handicapés (centre des "Hautes Garrigues"). 

d) Équipements divers 

Saint-Martin-de-Londres accueille également : 

- une caserne de pompiers, 
- une gendarmerie, 
- une déchetterie intercommunale, 
- une coopérative d'électricité, 
- un bureau de poste. 
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2. Transport en commun 
Saint-Martin-de-Londres est desservie par la ligne de bus n° 108 de HÉRAULT 
TRANSPORT. Cette ligne dessert les communes des Matelles, de Viols-le-Fort, de 
Saint-Martin-de-Londres et de Viols-en-Laval depuis la station de tramway 
"Occitanie" du réseau TAM. 



II. rapport de présentation – volet A : le diagnostic communal 

50 – agence Krépis – date d'édition : 20/04/16 

Cette ligne n° 108 propose 4 arrêts sur la commune : 

- route de Viols / Mas de Bouis, 
- Vendoulières / parking des Aires, 
- Mairie, 
- Gendarmerie. 

3. Inventaire des capacités de stationnement 
L'offre de stationnement dans le bourg-centre se répartie comme suit : 

- Place du Marché (58 places marquées dont 2 places PMR), 
- École primaire et cantine (53 places marquées dont 2 places PMR), 
- parking "Les Aires" (42 places marquées dont 1 place PMR), 
- lotissement "Le Pérou" (31 places marquées), 
- skate-park (29 places marquées dont 1 place PMR), 
- pôle petite enfance (25 places marquées dont 1 place PMR), 
- caveau / boulangerie (25 places marquées dont 1 place PMR), 
- Halle des Sports (21 places marquées et 20 places libres), 
- Parking "La Prairie" (15 places marquées), 
- route du Littoral (18 places marquées), 
- cimetière (15 places marquées). 
 

Stationnement 
public 

places 
marquées 

places 
libres 

places 
PMR 

places 
minute 

places 
livraison 

TOTAL = 513 449 55 23 11 0 

 

L'offre globale de stationnement est juste suffisante pour les besoins liés aux 
équipements et aux services existants ; les places pour handicapés sont en nombre 
très insuffisant. 
 

L'offre spécifique pour les 2 roues est limitée à 5 emplacements localisés Place de 
la Mairie ; cette offre est très insuffisante et ne permet pas d'encourager le 
développement de ce mode de déplacement "doux". 

4. Équipements numériques 
Saint-Martin-de-Londres est couverte par le réseau internet ADSL utilisant les câbles 
téléphoniques existants. Le débit moyen est compris entre 8 et 30 Mbit/s. 

La ZAE de la Liquière est desservie en très haut débit grâce au réseau fibre optique 
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 E. PERSPECTIVES	 D'ÉVOLUTION	 

1. Les scénarios d'évolution démographique étudiés 
Dans le cadre du diagnostic du PLU, les évolutions tendancielles démographiques 
doivent être analysées afin de fournir matière au projet de territoire et de quantifier 
les besoins de la commune, variables selon les hypothèses. Plusieurs scénarios ont 
donc été projetés à partir de l’évolution des taux de variation annuels observés dans 
le passé : 

- un scénario de ralentissement de la croissance démographique qui 
correspondrait à l'évolution moyenne constatée au début des années 90 et 
2000, soit un taux de variation annuel de 1,5 % (S1) ; 

- un scénario "fil de l'eau" basé sur la poursuite de la croissance démographique 
moyenne des 15 dernières, soit un taux de variation annuel de 2,5 % (S2) ; 

- un scénario d'amplification de la croissance démographique correspondant à 
un taux de variation annuel de 4 % déjà observé pendant la période récente 
2007/2013 et à la fin des années 80 (S3). 

Les tendances globales étudiées dans le cadre du projet de SCoT sont comprises 
entre 0,9 % et 1,5 % par an. Pour la commune de Saint-Martin-de-Londres, le SCoT 
approuvé en décembre 2012 imposait une population nouvelle maximale de + 
1 341 habitants, soit 3 500 habitants à l'horizon 2030 comptés à partir d'une 
population 2007 de 2 159 habitants, ce qui correspond à un scénario "2+". 

 
Les projections suivantes se basent sur la population communale 2016 estimée à 
2 800 habitants environ. 

En 2030 (à l'horizon du PLU) et au regard des différents scénarios démographiques 
étudiés, Saint-Martin-de-Londres pourrait atteindre entre 3 450 (S1) et 4 850 
habitants (S3), soit une croissance de la population comprise entre + 21 et + 75 %. 
Le scénario 2 (croissance "fil de l'eau") amène à une population de 3 950 habitants 
à l'horizon 2030. 

 

L'évolution démographique future est dépendante de plusieurs facteurs : 

- la politique intercommunale mise en œuvre dans le cadre du SCoT notamment, 
- les dynamiques locales (évolution des communes voisines), 
- la conjoncture régionale et nationale (flux migratoires, développement 

économique, etc). 

 
Bien entendu, le choix du scénario démographique relève des orientations du 
projet communal (cf. PADD). 

2. Perspectives d’évolution du parc logements 
La base de calcul retenue correspond au ratio du dernier recensement de la 
population réalisé par l'INSEE en 2012, c'est à dire 2,4 habitants par logement, 
diminué à 2,1 à l'horizon 2030 afin de prendre en compte les tendances évolutives 
actuelles (poursuite de la tendance à la décohabitation des ménages). Les besoins 
en logements liés au desserrement des ménages actuels ont également été pris en 
compte. 
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Les besoins en logements en fonction des hypothèses démographiques font état de 
460 à 1090 nouveaux logements nécessaires à l'horizon 2030. 

Pour atteindre ces chiffres, le nombre de nouveaux logements à réaliser par an 
doit être compris entre 30 (S1) et 70 (S3) (50 selon le scénario 2). 

Ces calculs ne tiennent pas compte des besoins futurs en logements saisonniers 
(résidences secondaires) qui devraient rester faibles. 

3. Synthèse des perspectives d'évolution 
 

Scénario 1 "croissance 
ralentie" (+ 1,5 %/an) 

2016 2025 2030 

Population 2800 3200 

+400 

3450 

+650 

taille moyenne des ménages 2,4 2,2 2,1 

logements (RP) base 1026 en 
2012 

  1600 
(+460) 

 

Scénario 2 "croissance fil de 
l'eau" (+ 2,5 %/an) 

2016 2025 2030 

Population 2800 3500 

+700 

3950 

+1150 

taille moyenne des ménages 2,4 2,2 2,1 

logements (RP) base 1026 en 
2012 

  1840 
(+690) 

 

Scénario 3 "croissance 
amplifiée" (+ 4 %/an) 

2016 2025 2030 

Population 2800 4000 

+1200 

4850 

+2050 

taille moyenne des ménages 2,4 2,2 2,1 

logements (RP) base 1026 en 
2012 

  2240 
(+1090) 
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 II. ANALYSE	 DE	 LA	 CONSOMMATION	 
D'ESPACES	 
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 A. ÉVOLUTION	 DE	 LA	 CONSOMMATION	 D'ESPACES	 

L'occupation du sol sur la commune de Saint-Martin-de-Londres est répartie 
comme suit : 

• Forêts : 52 % 
• Garrigues et autres milieux ouverts : 29 % 

• Prairies : 8,2 % 
• Territoires artificialisés : 5,8 % 

• Autres terres agricoles : 3,5 % 
• Vignobles : 1,2 % 

• Surfaces en eau : 0,7 % 
 

Saint-Martin-de-Londres est donc globalement peu marquée par l'urbanisation et 
par l'artificialisation des sols. Ce constat est toutefois à relativiser compte-tenu de la 
superficie importante du territoire communal (3 840 hectares) ; en valeur absolue, 
les surfaces "consommées" sont importantes au regard du poids démographique de 
la commune. 

 
L'évolution de l'occupation du sol entre 2001 et 2012 est la suivante : 

• Territoires artificialisés : +21 % 
• Vignobles : -52 % 

• Autres terres agricoles : -41 % 
• Garrigues et autres milieux ouverts : +3 % 

• Forêts et prairies : -0,1 % 
• Surfaces en eau : pas d'évolution 

 
Les évolutions significatives concernent l'artificialisation du territoire, la quasi 
disparition des vignes et la forte réduction des autres terres agricoles. À noter que la 
réduction des espaces agricoles n'est pas seulement liée au développement de 
l'urbanisation ; les anciennes terres agricoles ont souvent évolué en friches pour 
être ensuite colonisées par la végétation (garrigues et autres). 
 

planche 6  Occupation du sol en 2012 

planche 7  Évolution de l'occupation du sol entre 2001 et 2012 

1. L'empreinte urbaine 
L'empreinte urbaine représente aujourd'hui près de 177 hectares (soit 4,6 % du 
territoire), comprenant les zones urbaines, les zones d'activités, les emprises liées 
aux équipements, le bâti isolé en milieu agricole et naturel, les zones touristiques et 
de loisirs, les espaces urbains vacants. 
En 60 ans (entre 1950 et 2010), les espaces urbanisés sont passés de 24 à 167 
hectares. C'est depuis le début des années 90 que l'évolution de la tache urbaine 
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est la plus marquante avec l'extension du village (au Sud et au Nord) et du hameau 
du Frouzet et le développement des zones d'activités et des "écarts" (Bergerie du 
Bayle, Puech Camp). 

 
En 1950, l'urbanisation représentait 390 m2 par habitant… en 2010, elle 
représente 730 m2 par habitant ! 
 

planche 8  Empreinte urbaine actuelle 

planche 9  Évolution de la tache urbaine 

 

2. Les espaces agricoles 
Sur Saint-Martin-de-Londres, les espaces agricoles sont assez peu représentés. On 
les trouve principalement à l'extrémité Est de la commune (plaine de la Prade, la 
Costarèle) et au Nord-Ouest (le Frouzet, la Conque, etc). 

Le zonage du POS de 2001 ne traduit pas au mieux la répartition des activités 
agricoles sur la commune ; certains secteurs agricoles sont en effet classés en zone 
ND (la Conque, la Rouvière, Cazarils, les Trous). 
 

planche 10  Espaces agricoles 

3. Les espaces naturels 
Les espaces naturels, bois et garrigues notamment, représentent la principale 
occupation du sol sur la commune. Ces espaces naturels sont présents sur 
l'ensemble des reliefs, au centre, au Nord, à l'Ouest et au Sud du territoire. 

Les milieux naturels présents sur la commune sont très variés (ripisylves, prairies, 
garrigues basses et forêts) et représentent une remarquable biodiversité. Une grande 
partie de ces milieux naturels sont protégés (sites NATURA 2000, site classé, arrêté 
de biotope) et/ou inventoriés (ZNIEFF, ZICO). 
 

planche 11  Espaces naturels 
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 B. ANALYSE	 DES	 CAPACITÉS	 DE	 DENSIFICATION	 ET	 DE	 
MUTATION	 DES	 ESPACES	 BÂTIS	 

Les capacités d'accueil qui sont liées à la fois à la densification et au 
renouvellement du tissu urbain ont été évaluées sur la base du périmètre 
constructible actuel et donc du POS. 

1. Le POS de 2001 
Le POS de Saint-Martin-de-Londres révisé en 2001 a planifié un développement du 
village pour une population d'environ 3 000 habitants (à l'horizon +15 ans). Cet 
objectif est aujourd'hui quasiment atteint puisque la commune compte près de 
2 800 habitants en 2016. 

Le POS a également prévu de planifier le développement économique avec 
notamment l'extension de la ZAE de la Liquière (zone IVNA) et avec les zones NC 
réservées pour l'activité agricole. 

Le POS dans sa version de 2015 (avec la 6ème modification) délimite un total de 160 
hectares de zones constructibles (hors zones dédiées aux activités économiques) 
réparties comme suit : 

- zones urbaines UA et UD (environ 90 hectares au total), 
- zones à urbaniser IINA et NAZ (environ 50 hectares au total), 
- zones d'urbanisation diffuse NB (environ 20 hectares). 
 

planche 12  Zonage POS 

 

En plus de 15 ans d'application, le POS a été l'élément moteur du développement 
urbain du village : la population a augmenté de près de 800 habitants6. 

2. Évaluation des capacités d'accueil 
Les capacités d'accueil ont été évaluées sur la base du périmètre constructible 
actuel correspondant aux zones UA, UD, IINA, NAZ et NB du POS. Elles 
correspondent : 

- aux terrains déjà bâtis d'une superficie supérieure à 2 000 m2 et ne comprenant 
qu'un seul logement, 

- aux terrains non bâtis. 
 
Les zones INA du POS (zones "bloquées") n'ont pas été prises en compte dans le 
calcul des capacités d'accueil. De même, les terrains concernés par un risque 
d'inondation n'ont été comptabilisés. 
 

À l'échelle du bourg-centre de Saint-Martin-de-Londres, les capacités d'accueil sont 
importantes notamment au Nord de l'agglomération. Elles correspondent : 

- à des secteurs de franges urbaines en limites Nord et Ouest (Clermau, 
Costebelle / ZAC de l'Hortus, Croix de Lauret), 

                                                
6 entre 2001 et 2016 
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- à des "dents creuses" dans le tissu urbain (les Parras, Vendoulières). 
Par contre, il n'y a pas ou peu de capacités d'accueil dans les lotissements récents 
des ZAC aujourd'hui achevées. 
 

À l'échelle des hameaux du Frouzet et de la Bergerie du Bayle, les capacités 
d'accueil sont également très importantes, liées à un parcellaire encore agricole 
(grandes parcelles) et à de nombreux terrains non bâtis. À noter que pour ces 
secteurs, un classement en zone NB ne pourra être reconduit dans le cadre du 
nouveau PLU. 

 
À l'échelle du secteur du Mas-de-Bouis, les capacités d'accueil sont également 
importantes ; on les trouve en particulier le long de la RD32 (zone NB de mitage 
résidentiel) et au sein du lotissement du Mas de Bouis qui présente un parcellaire 
moyen de 2 500 m2 (zone IINA2). 

Concernant le secteur de Puech Camp (zone IINA1), la taille des terrains bâtis 
(4 000 m2) et la présence de quelques grands terrains non bâtis induisent une 
importante capacité d'accueil. 
 

Capacités d'accueil au 
01/01/2016 

surface 
totale 
(ha) 

densité 
actuelle 
(logts/ha) 

densité 
future 
admissible 
(logts/ha) 

logements 
actuels 
(nbr) 

logements 
futurs 
(nbr) 

secteurs peu denses (hors 
zone IINA4) 

45 3 5 à 8 130 100 à 200 

foncier non bâti (hors zones 
IINA1 et IINA3) 

18 0 10 0 150 à 200 

Lotissement "Clermau" (zone 
IINA1) 

4,6 0 15 0 60 

Réhabilitation cave viticole 
(zone IINA4) 

0,8 0 60 0 54 

Vendoulières (zone IINA3) 2 0 10 0 16 

TOTAL 70,4   130 380 à 530 

 

planche 13  Capacités d'accueil des zones actuellement constructibles (bourg-centre, le 

Frouzet) 

planche 14  Capacités d'accueil des zones actuellement constructibles (Mas de Bouis, 

Puech Camp) 
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(1) Évaluation des besoins fonciers en fonction des différents 
scénarios (SUR LA BASE DU POS ACTUEL) 

Besoins fonciers PLU S1 S2 S3 

logements à prévoir 460 690 1090 

logements réalisables issus du 
réinvestissement urbain : 

- logements vacants 

- logements réalisables dans les 
zones constructibles du POS 

 
 

62 

 
460 

 
 

62 

 
460 

 
 

62 

 
460 

TOTAL nouveaux logements 
mobilisables sur la base du POS 

+/- 520 +/- 520 +/- 520 

estimation de l'excédent du foncier 
constructible en hectare 

4 0 0 

estimation des besoins fonciers pour 
le logement 

0 11 38 

 

Pour le scénario 1, les besoins futurs en logements ne pourraient justifier une 
extension des zones à urbaniser par rapport au POS actuel. Le PLU doit donc 
redéfinir la vocation des anciennes zones NB et IINA1/2 en y limitant fortement 
les possibilités de densification. 

Pour les scénarios 2 et 3, les besoins futurs en logements justifieraient la création de 
11 à 38 hectares de zones constructibles. 
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 III. ÉTAT	 INITIAL	 DE	 L'ENVIRONNEMENT	 
COMMUNAL	 

cf. étude CERCIS jointe en annexe 

Cadre règlementaire de l'évaluation environnementale 

Le principe de l'évaluation environnementale a été introduit par la loi SRU de 2000 
et ses décrets d'application qui ont imposé l'évaluation des incidences des 
orientations des projets de PLU sur l'environnement. Pour renforcer la prise en 
compte de l'environnement dans l'élaboration de ces procédures, chaque 
document d'urbanisme doit désormais présenter un diagnostic environnemental, 
ainsi qu'une évaluation des effets de ses orientations et projets. 

Cette prise en compte de l’environnement dans les documents d’urbanisme a été 
élargie par La directive européenne 2001/42/CE du 27 juin 2001 (Directive EIPPE) 
qui introduit la démarche d’évaluation environnementale des plans et programmes 
et qui met particulièrement l’accent sur la traçabilité des choix, l’information et la 
participation du public et la formalisation d’un rapport environnemental plus 
complet. Les articles R.121-14 et R.121-16 listent les documents d’urbanisme 
susceptibles d’être concernés. 
Les lois portant Engagement National pour l’Environnement (ENE) dites "Grenelle" 
et le décret n° 2012-995 du 23 août 2012 élargissent considérablement le champ 
d’application de l’évaluation environnementale à un plus grand nombre de 
documents d'urbanisme. L’information du public y est renforcée, la notion de 
proportionnalité du rapport environnemental à l’importance du document 
d’urbanisme est rappelée et le contenu du rapport de présentation fait référence à 
l’ensemble des enjeux environnementaux. 
Tout récemment, la loi SRU et les lois Grenelle ont été renforcées par la loi du 24 
mars 2014 pour l’Accès au Logement et un Urbanisme Rénové (loi ALUR). En plus 
de la suppression du COS et de la superficie minimale des terrains constructibles, 
cette loi complète les dispositions règlementaires permettant de préserver les 
continuités écologiques. 
 

Ce chapitre renvoie aux planches cartographiques suivantes : 

planche 15  Hydrologie 

planche 16  Unités et sensibilités paysagères 

planche 17  Espaces naturels protégés et inventoriés 

planche 18  Enjeux de biodiversité 

planche 19  Fonctionnalités écologiques 

planche 20  Ressource en eau 

planche 21  Potentialités agricoles 

planche 22  Risque "inondation" et topographie 

planche 23  Nuisances 
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Crédit photos : K. Faure – CERCIS) 
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 IV. SYNTHÈSE	 DES	 ENJEUX	 





commune de Saint-Martin-de-Londres – élaboration du PLU 

65 

 

1. Les enjeux communaux 
Saint-Martin-de-Londres présente une double facette, celle d'une commune urbaine 
en mutation (hier un gros village, aujourd'hui une petite "ville") qui affirme son 
identité dans l'arrière-pays montpelliérain et celle d'une commune "100 % nature" 
(avec moins de 5 % de son territoire qui sont urbanisés) aux richesses paysagères et 
environnementales encore bien préservées. 
L'enjeu territorial de Saint-Martin-de-Londres apparaît à la fois dans la maîtrise du 
développement urbain et dans la protection (et la bonne gestion) des zones 
naturelles et agricoles. 
La commune de Saint-Martin-de-Londres concentre d'importants enjeux 
environnementaux. Ainsi, la commune est directement concernée par plusieurs 
inventaires et protections légales. La commune est également concernée par un site 
classé et par un site inscrit situés dans le centre-bourg. Nul doute que ces enjeux 
environnementaux et paysagers sont à mettre en avant dans le cadre de 
l'élaboration du nouveau PLU. 

Située dans l’aire urbaine de Montpellier – sous l’influence de la métropole 
régionale – sur un axe de communication majeur entre littoral et arrière-pays – la 
RD986 – la commune de Saint-Martin-de-Londres bénéficie des meilleures 
conditions pour affirmer son statut de pôle d’arrière-pays. Saint-Martin-de-Londres 
a un rôle d’équilibre à jouer entre agglomération montpelliéraine et arrière-pays 
cévenol. 
 

Le diagnostic a permis de mettre en évidence les principaux espaces à enjeux 
identifiés comme suit : 

- les franges Nord et Sud du bourg ; elles peuvent être identifiées comme le 
support d'une urbanisation future car situées en continuité de zones urbaines 
existantes et à l'écart des zones inondables ; 

- les "discontinuités" et les coupures d'urbanisation des pointes Nord-Ouest et 
Sud-Ouest du bourg ; ce sont des espaces à définir ; 

- les "écarts" avec notamment le hameau du Frouzet ; pour ces espaces, quelles 
évolutions possibles au regard des contraintes environnementales, de paysage 
et d'assainissement ? 

- les espaces agricoles à l'Ouest du territoire qui peuvent être le support de 
nouvelles activités agricoles ; 

- les espaces agricoles à l'Est du territoire ; ce sont des espaces à fort potentiel 
agronomique et à forte sensibilité environnementale ; 

- les espaces naturels à l'Ouest et au Nord du territoire ; comment protéger ces 
espaces en tant que réservoirs biologiques tout en les valorisant ? 

- les espaces des zones inondables ; comment valoriser ces espaces notamment 
en zone urbaine ? 

 

planche 24  Synthèse des enjeux à l'échelle du territoire communal 
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a) Bilan synthétique des enjeux 

Composantes socio-
économiques 

Constat Évaluation Orientation 

Dynamique de la 
démographie 

Croissance soutenue Positif Maintenir un niveau de 
croissance suffisant en 
adéquation avec le 
potentiel de 
développement de la 
commune 

Classes d’âge Population plutôt jeune Positif Maintenir une population 
jeune 

Parc logements Parc logements peu 
diversifié dominé par la 
maison individuelle 

Diminution récente de la 
vacance 

Parc locatif social important 
mais encore insuffisant 

Assez positif Diversifier le parc 
logements 

Créer des logements 
sociaux 

Favoriser la réalisation de 
programmes de 
requalification dans le bâti 
ancien 

Construction neuve Dynamique soutenue 

Prix du foncier assez élevé 
et les terrains à bâtir 
deviennent rares 

Assez positif Adopter une stratégie de 
maîtrise et d'acquisition 
foncière 

Libérer les blocages 
fonciers existants 

Confort de l’habitat Parc logements 
globalement récent et d'un 
bon niveau de confort 

Présence de logements 
potentiellement indignes 
(dans le centre ancien) 

Assez positif Favoriser la réalisation de 
programmes de 
requalification dans le bâti 
ancien 

Population active et emploi Flux migratoires 
domicile / travail très 
importants 

Forte dépendance vis à vis 
des pôles d'emplois 
extérieurs 

Nette augmentation des 
emplois sur la commune 

Assez 
négatif 

Sortir de cette situation de 
"ville dortoir" 

Favoriser le développement 
économique et la création 
d'emplois de proximité 

Affirmer la vocation de 
bourg-centre de Saint-
Martin-de-Londres 

Structure socio-
professionnelle  

Quasi disparition des 
emplois agricoles 

Prédominance des emplois 
de services  

Assez positif S'appuyer sur une 
économie résidentielle en 
développement 

Équipements publics 

 

Globalement adaptés aux 
besoins actuels 

École maternelle récente 

École primaire sans 
possibilités d'extension 

Assez positif Prévoir l'adaptation des 
équipements en fonction 
des besoins futurs 

Créer des équipements de 
dimension intercommunale 
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Patrimoine Village médiéval 
insuffisamment mis en 
valeur et qui manque de 
reconnaissance touristique 

Assez 
négatif 

Renforcer la protection du 
patrimoine bâti (règles à 
définir) 

Poursuivre la valorisation 
des espaces publics du 
centre-ancien 

Tourisme Structures d’accueil et 
d'hébergement touristique 
et de loisirs insuffisantes au 
regard du potentiel 

Centre d'accueil 
dynamique et reconnu 
(Domaine "Le Hameau de 
l'Étoile") 

Assez 
négatif 

Encourager le 
développement des projets 
touristiques 

Développer un tourisme 
culturel, sportif et 
environnemental 
d'envergure 

Commerce et artisanat Tissu commercial en 
développement 

Tissu artisanal bien présent 

Positif Conforter Saint-Martin-de-
Londres en tant que 
polarité commerciale et de 
services 

S'appuyer sur une 
économie résidentielle en 
développement 

Renforcer l'attractivité de la 
ZAE de la Liquière 

Agriculture  Bon maintien du potentiel 
(SAU) 

Très forte diminution des 
exploitations agricoles 

Assez 
négatif 

Favoriser la reconquête 
agricole en valorisant le 
potentiel existant 

S'appuyer sur 
l'intercommunalité et sur le 
pôle d'excellence rurale 

Jouer sur la 
complémentarité entre 
tourisme et agriculture 

 

Composantes 
environnement, paysage et 
urbanisme 

Constat Évaluation Orientation 

Géologie Des collines et plateaux 
d’âge secondaire et tertiaire 
entaillés par les gorges de 
l’Hérault et du Lamalou 

Un bassin d’argile et de 
calcaires lacustres parcouru 
par le Lamalou et le 
Rieutord 

3 sites bien conservés 
identifiés dans le pré-
inventaire du patrimoine 
géologique du Languedoc-
Roussillon 

Positif Préservation des sites du 
pré-inventaire du 
patrimoine géologique 
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Ressource en eau 4 captages publics sur la 
commune 

1 masse d’eau souterraine 
superficielle en bon état 
quantitatif et chimique 

3 masses d’eau superficielle 
dans un état écologique 
moyen à très bon et dans 
un état chimique bon à 
mauvais (risque NABE) 

Vulnérabilité de la 
ressource (elle est 
importante mais très 
sollicitée par la métropole 
montpelliéraine) 

Pas de réseau d’eau brute 

Des forages privés non 
déclarés 

Assez positif Préservation de l’état des 
eaux superficielles et 
souterraines et des zones 
humides associées aux 
cours d’eau 

Définition des limites 
d’exploitation de la 
ressource et adéquation des 
besoins à la ressource 

Contrôle des forages privés 
non déclarés 

Économies en eau : 
récupération des eaux de 
pluie, développement des 
eaux brutes (réseau BRL), 
sensibilisation 

 

Écoulements torrentiels et 
pluvieux 

Zones inondables 
importantes et très 
contraignantes pour le 
développement urbain 

Contraintes fortes liées au 
ruissellement pluvial 

Négatif Mieux intégrer la gestion 
du pluvial dans les zones 
d'urbanisation future 

Élaborer un schéma pluvial 
à l'échelle du bourg et du 
hameau du Frouzet 

Biodiversité et 
fonctionnalités écologiques 

Nombreux espaces 
inventoriés et protégés 

Une diversité de milieux à 
forte valeur écologique : 
gorges et escarpements 
rocheux, pelouses sèches, 
garrigues ouvertes et 
terroirs agricoles, mares, 
cours d’eau et zones 
humides associées, forêts 
de chênes verts 

Importantes surfaces de 
réservoirs et corridors 
écologiques  

Développement de la tâche 
urbaine sur les milieux 
naturels et agricoles 

Positif  Maintien de la qualité 
écologique et paysagère 

Préservation et restauration 
d’une mosaïque agri-
naturelle (forêts 
méditerranéennes, 
garrigues ouvertes, milieux 
agricoles) 

Maintien et développement 
du pastoralisme 

Préservation des réservoirs 
et corridors écologiques 

Proposer des formes 
urbaines économes en 
espaces 

 

Sensibilité aux feux de 
forêts 

Risques moyens à forts 

Quelques secteurs 
vulnérables au contact de 
l'urbanisation (franges 
Ouest et Nord du bourg) 

Assez 
négatif 

Faire respecter les 
obligations en matière de 
débroussaillement 

Favoriser la reconquête 
viticole (éviter une trop 
grande fermeture des 
milieux naturels) 
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Paysage Qualité du paysage à valeur 
patrimoniale et 
emblématique (nombreuses 
vues sur le Pic Saint-Loup) 

Site classé des Gorges de 
l'Hérault 

Quelques atteintes au 
paysage (ZAE des Hautes 
Garrigues, ZAC de l'Hortus, 
mitage de l'urbanisation le 
long de la RD32, 
urbanisation récente du 
Frouzet) 

Assez positif Stopper l'étalement urbain 

Requalifier les entrées de 
ville 

Maintenir les objectifs 
d'intégration paysagère mis 
en œuvre pour la ZAE de la 
Liquière 

Renforcer la protection du 
paysage (règles à définir) 

Centre ancien Valeur patrimoniale du 
village ancien (site inscrit) 

Espaces publics mis en 
valeur (place de la 
Fontaine) 

Positif Renforcer la protection du 
patrimoine bâti (règles à 
définir) 

Poursuivre la valorisation 
des espaces publics du 
centre-ancien 

Extensions urbaines Limite forte créée par la 
déviation 

Extensions urbaines 
récentes "standardisées" 
(modèle pavillonnaire), peu 
identitaires et 
monofonctionnelles 

 

Positif Structurer les futures greffes 
urbaines dans un plan 
d'ensemble cohérent et 
soucieux des contraintes 
fonctionnelles, paysagères 
et environnementales 

Étudier les franges Nord 
(Clermau) et Sud 
(Rasimière) qui offrent des 
possibilités pour le 
développement urbain futur 

 

Composantes réseaux Constat Évaluation Orientation 

Réseau routier Ancienne RD986 
requalifiée en boulevard 
urbain uniquement dans la 
traversée du centre-bourg 

Manque de dessertes 
transversales structurantes 
(bourg) 

Insuffisance des 
aménagements pour les 
modes de déplacements 
"doux" 

Assez 
négatif 

Poursuivre la 
requalification de la RD986 
en boulevard urbain 

Compléter la trame viaire à 
travers les futures 
extensions urbaines 
(bouclages) 

Prendre en compte les 
besoins de déplacements 
"doux" 

Eau potable Ressources du SMEA 
globalement insuffisantes 

Assez 
négatif 

cf. SDAEP élaboré à 
l'échelle du SMEA 
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Assainissement Nouvelles stations 
d’épuration dimensionnées 
pour 4 300 EH (bourg) et 
70 EH (Hameau du Frouzet) 

15 % des logements en 
assainissement non collectif 

Assez positif Mettre à jour le schéma 
communal 
d'assainissement 

Évaluer les contraintes 
d'aptitude des sols à 
l'assainissement autonome 
pour modifier 
éventuellement le zonage 
d'assainissement 

Eaux pluviales Insuffisance du réseau 
pluvial 

Négatif  Mieux intégrer la gestion 
du pluvial dans les zones 
d'urbanisation future 

Élaborer un schéma pluvial 
à l'échelle du bourg et du 
hameau du Frouzet 

2. Les enjeux intercommunaux 

a) Les enjeux démographiques 

L'adaptation de la croissance démographique aux capacités d'accueil du territoire 
constitue un véritable enjeu à l'échelle du SCoT du Grand Pic Saint-Loup. Cette 
capacité d'accueil doit prendre en compte les qualités agri-environnementales du 
territoire, l'exposition aux risques naturels, les qualités patrimoniales des villages et 
les capacités en matière d'assainissement et d'eau potable. 
La répartition de la population future à l'échelle du territoire du SCoT devra tenir 
compte d'une volonté globale de réduction des déplacements et d'un 
développement durable du territoire. 

La production de logements doit être diversifiée afin de répondre au mieux aux 
besoins de la population : logements aux tailles et aux typologies variées, offre en 
logements sociaux, formes urbaines diversifiées. 

La répartition de cette production de logements devra être couplée avec la 
répartition des fonctions urbaines sur le territoire de manière à rapprocher les 
bassins démographiques des bassins d'emplois, d'équipements, de commerces et 
de services sur le territoire (en cohérence avec les intercommunalités voisines). 

b) Les enjeux économiques 

Le renforcement des polarités économiques du territoire constitue un enjeu à 
l'échelle du SCoT. 
Le territoire du Grand Pic Saint-Loup doit structurer son développement 
économique en complémentarité de l'offre des pôles extérieurs, notamment ceux 
de la Métropole montpelliéraine. 
L'offre commerciale devra être confortée notamment en matière de commerces de 
proximité afin de participer au cadre de vie du territoire. 
Le tourisme constitue un potentiel économique majeur du territoire. 

La valorisation de la viticulture au delà des aspects de production (paysager, social, 
territorial) est à favoriser. Il faut également accompagner les projets 
complémentaires au sein des exploitations (agro tourisme) et développer les liens 
entre producteurs et consommateurs. 

L'offre du territoire en matière de zones d'activités économiques devra également 
être attractive et correspondre aux valeurs paysagères et environnementales offertes 
par les autres composantes du territoire. Les espaces économiques du territoire 
devront donc proposer un aménagement cohérent avec les sites au sein desquels ils 
se développent et offrir des espaces de qualité. 
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c) Les enjeux en matière d'équipements et de services 

La mutualisation de certains équipements constitue un enjeu pour le territoire. 
Malgré la concurrence des territoires voisins, le territoire du SCoT doit s'équiper 
d'équipements structurants complémentaires non existants sur le territoire pour 
maintenir les populations résidentes et leur proposer un cadre de vie suffisant et 
éviter leur départ vers des territoires mieux équipés. 

d) Les enjeux liés aux mobilités et aux déplacements 

La mise en cohérence du développement urbain avec le développement des 
réseaux de transport et notamment des transports en commun est nécessaire. 
Il faut renforcer les infrastructures supports de déplacements doux dans une logique 
de report modal. 

La finalisation prochaine du LIEN devra être intégrée à la réflexion globale sur les 
déplacements en anticipant les impacts de cette infrastructure sur la mobilité mais 
également sur le développement urbain qui sera réalisé à proximité. 

e) Les enjeux urbains 

Le développement urbain du territoire devra être adapté aux sensibilités 
environnementales du territoire ainsi qu'au respect des atouts agricoles et paysagers 
du territoire. Il s'agit d'organiser le développement urbain en cohérence avec la 
structure fonctionnelle du territoire et éviter un "éparpillement" du développement 
urbain. 
Le développement urbain devra faire l'objet d'une réflexion de manière à proposer 
des extensions urbaines durables, offrant une mixité de formes urbaines et de 
typologies de logements, offrant des espaces publics de qualité supports de 
déplacements "doux". 

Les extensions urbaines devront être adaptées aux morphologies villageoises et 
conçues comme de véritables "greffes urbaines". 

f) Les enjeux liés à l'organisation spatiale des fonctions socio-
économiques du territoire 

Le territoire communautaire s'organise autour de trois axes de croissance urbaine : 

- l'axe historique qui s'inscrit le long de la route de Ganges (RD986), 
- la RD17 qui constitue un axe émergent plus récent fortement marqué par la 

dynamique de Saint-Mathieu-de-Tréviers, 
- l'axe autour du LIEN encore en développement. 
Le SCoT en cours d'élaboration identifie des polarités majeures dont Saint-Gély-du-
Fesc, Saint-Mathieu-de-Tréviers et Saint-Martin-de-Londres. Ces polarités sont 
caractérisées par : 

- "(…) des tissus historiques bien constitués sur lesquels sont venus se greffer des 
fonctions structurantes ; 

- une situation géographique propice (combinaison d’un rapport espace / temps 
à Montpellier) et un positionnement stratégique sur de grandes pénétrantes 
(RD986, RD17) ; 

- des locomotives territoriales dont la structuration doit répondre à l’essentiel des 
besoins d’équipements et de services de la gamme intermédiaire."7 

                                                
7 extrait du rapport de présentation du projet de SCoT – février 2016 
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